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longtemps labonl de tontes les nations sanvage, .lu

1:1 '•
'f'-r'^'^"^'^'" »V -n.laS J:Mne la nav.gat.on était libre soit ,1e Franee soit du

et V v^n'n- "1
" "'?"'"'»"!'•<•' P'^SWent de r.«ea«i„„

t y venaient négocier p„„r le eiel, U traite finie le»
n,archa„ds retournaient ehez on., les Sauvages rep^!
na.ent le ehe„,in de leurs villagesou de leu^'forêtT't
e ouvners éva„gai,,ues suivaient ees derniers p^urachever de les instruire." p. 22U lecteur n'a „u'à comparer ces,leux extraits avec

la description de T«<lou,sac donnés par le P. Uuro
-lans sa Relaton p<,„r se convaincre qu'on doitl^
attribuer au même écrivain.

Son journal commence dès son amvée. Il a été
reproduit à la page 44 du n.ême Rapport des Missions
le Québec que je v,ens de citer. Voici ce que l'on ytrouve pour l'année ^

I

1720

"J'arrivai à Chemirai au mois de juin pour yprendre possession de la mission rétablie après Zm;, d interrègne Ma maison, dans l'automne, y futhatievar Chatelleraux, cornmi. audit poste, sJl
petit coteau à cause de la proximité de l'église et pour

mrj'vf'""/""^"^ ''^ '^^'^ f^Mte^^rlemême. (Joui'nal).

Il est nécessaire de noter ici qu'il existe encore a«-jourdhm a Chicoutimi l'analyse d'un registre des
Postes du Eo, de 1691 à 1780. Cette andyse a été
faite en 1836 par M. Fiun^ois Boucher, curé de l'Ange


